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Cironique
MONSIEUR PAUL BOURGET ET SES CENSEURS

1

J'ai la certitude que je ne lasserai pas mes lec-
teurs en revenant aujourd'hui sur un débat que je
fus seule à soutenir il y a quelques mois--lors de
la visite de M. Paul Bourget à Montréal, et, anté-
rieurement, lors de l'apparition de Cosmopolis-
contre les adversaires canadiens de l'éminent
écrivain.

Ce qui me presselde ressusciter la question n'est

pas tant le vif plaisir qu'on trouve à se faire
donner raison par des autorités compétentes,
comme l'occasion d'éclairer davantage sur cet
auteur, l'esprit de ceux qui, s'étant intéressés à
notre querelle, sont demeurés indécis entre la séve-
rité de l'attaque et le prétendu optimisme de la
défense.

Dans le temps, un farouche censeur m'a fait un
crime d'avoir donné un compte-rendu des plus
circonspects de ce fameux Cosmeopo/is; sa pudeur
et son orthodoxie s'indignaient à l'envie qu'on en
imprimât le nom dans une revue destinée aux
mères et aux jeunes filles. D'autres plus tard se
sont joints à cet intransigeantpour protester contre
notre appréciation de l'oeuvre de Paul Bourget.

Nous n'avons pas voulu statuer de notre propre au-
torité que cette oeuvre est -naorale. Ce que nous
nous sommes appliqué à faire ressortir-on se le
rappelle peut-être-c'est la droiture d'intention,
c'est la conscience de l'écrivain et le sentiment qu'il
a de sa responsabilité, qualités d'autant plus loua-
bles qu'elles sont plus rares chez les romanciers
d'aujourd'hui; et c'est tout cela qu'on a nié avec
véhémence--pour ne pas dire plus. D'avoir pré-
tendu que M. Paul Bourget possède une âme
d'apôtre nous a même valu les épigrammes d'une
plume de nos amies aussi élégante qu'impitoyacble.

Le témoignage que j'invoque aujourd'hui me
lavera je pense de l'imputation "d'immoralité

pour oser penser du bien d'un écrivain si mal vu
par trois ou quatre journalistes canadiens ; s'il n'y
réussissait pas, il me ferait au moins partager ma
disgrâce en fort honorable compagnie. Car c'est
un écrivain du Correspondant dont je vous ap-
porte l'opinion. Or, vous savez que le Correspon-
dani est une revue catholique qui eut pour colla-
borateurs, Ozanam, le P. Lacordaire, Montaleni-
bert, M. de Falloux, etc.
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